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COGNAC. Le Syndicat général des vignerons a exhorté ses adhérents à la prudence, 
et demandé de ne pas vendre à n'importe quel prix 

GARDER SON SANG-FROID  
 

 
« Prudence est mère de sûreté », a dit Christophe Forget.( photo v. d.) 

 
 

Prudence, prudence ! L'appel à la raison des viticulteurs a résonné comme un écho lors 

de la réunion de vendanges animée par le Syndicat général des vignerons (SGV), hier 

soir, à La Salamandre. Une semaine à peine après un premier coup de gueule (notre 

édition du 12 septembre), le président Christophe Forget a de nouveau dénoncé une 

chute généralisée des prix qualifiée hier de « dérapages ». 

« Je vous conjure de ne pas tomber dans le pessimisme et de ne pas vendre à n'importe 

quel prix ! a-t-il notamment lancé aux adhérents. Ce serait scier la branche sur laquelle 

nous sommes assis... » 

Baisse marquée de l'acidité 

L'autre appel à la prudence était distillé par Vincent Dumot, de la Station viticole du 

Bureau national interprofessionnel du cognac. 

L'ingénieur a ainsi mis en garde les futurs vendangeurs face à l'évolution d'« une 

maturation très chaude et très sèche », « comparable à celles observées en 2003 ou 

2005 », ajoutait son collaborateur Gérald Ferrari. 

« Il faut se préparer à une année assez délicate », a-t-il ainsi alerté. En cause : « Une 

baisse assez marquée de l'acidité du raisin. » Le degré alcoolique augmente 

régulièrement, à 8,4 % en moyenne actuellement, mais la faible acidité (6,6 % 



seulement en moyenne) risque de compliquer la fermentation alcoolique dans bien des 

exploitations. 

Avec un rendement annuel fixé à 8,12 hl d'alcool pur par hectare, et alors que le 

rendement moyen régional est toujours envisagé à 115 hl/ha, le « capitaine du navire 

cognac », Christophe Forget, a redit l'intérêt de tout son équipage à multiplier les 

débouchés. 

« Affecter aux autres débouchés, c'est réduire la voilure pour rendre la traversée plus 

sûre et pour éviter de perdre des hommes en mer. »  

En attendant des vents plus porteurs... 
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